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DOCUMENTS 1NEDITS 

TIRÉS DES ARCHIVES DE MANTOUE 

Pendant l'année 1865, nous avons consacré une partie de 

• notre temps et de nos soins à l' examen des Archi ves de Man- 

toue, depuis l'epoque où les Gonzague ont commencé à faire 

bruit dans le monde jusques au temps où la maison de Nevcrs 

reeueillit la succession du Duché. Ainsi qu'on le peut recon- 

naitre , la période est bello et large ; c'est l'espace de près 

de deux siècles et demi. Nous avons divisé nos recherchcs en 

trois parts distinctes : l'histoire proprement dite , ou la politi- 

que, les beaux-arts, les belles-lettres. Nous avons forme des 

sommaires très détaillés pour conserver le souvenir des docu- 

ments ayant rapport à la première division, et pour les deux 

autres , nous avons pris copie de tout ce que nous avons ren- 

contré, dès l'instant où nous avions lieu de le reconnaitre 

# 

pour inédit. Notre séjour à Mantoue a étó long, notre tra- 
vail assidu, et nos rencontres dans les Archives aussi for- 
tunées que nombreuses. Nous avons suivi d'honorables traces 
et d'honorables exemples , et il nous paraitrait que nous man- 
querions aux lois les plus simples de la gratitude , si nous 
ne mettions quelque hàte à dire que les conseils de M. le 
comte Carlo d'Arco , qui a signaló son passagc dans ces 
illustres Archives par deux ouvrages d'un grand mèrito et 
d'une non moins grande curiosité , ne nous avaient heureuse- 
ment servi. Le travail dóveloppó que nous préparons sur les 
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Archives de Mantoue nous permettra d'entrcr, comme il con- 
vieni , dans tous Ics détails de leur organisation actuelle 
après diverses vicissitudes , et nous rendrons alors justice 
à tous ceux qui ont contribué à leur bon classeraent , nous 
dirons l'intóret par lequel elles sont recoramandables aux 
historiens, aux lettrés et aux artistes, et nous exposerons les 
raisons de cet intórèt en Ics déduisant de la position qu'avaient 
acquise les Gonzague dans le mouvement politique de leur 
temps, et de la protection ouverte, déclarée, intelligente et 
effective, dont plusieurs d'entr'eux, tei que le Marquis Ludo- 
vico II, la délicieuse Isabella d'Este , les Ducs Federico, 
Vincenzo I et Ferdinando, s'étaient fait une sorte de devoir 
à l'endroit des beaux-esprits dans tous les genres où se peut 
exercer le eulte des arts et celui des lettres. Qu'il nous suffise 
donc , pour cette fois , d'offrir aux érudits lecteurs de l'Archi- 
vio Storico Italiano quelques témoignages du bonheur de nos 
recherches , en les assurant que leur seule approbation fera 
tout notre contentement. 

Armand Baschet. 
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DOCUMENTS 

CONCERNAMI LA PERSONNE DE MESSER PIETRO ARETINO 



Il n'est personnc qui ayant hi les différents ouvragcs con- 
sacrés soit à l'histoire de la vie soit à l'exaraen des ceuvrcs 
de Messer Pietro, ne se soit apercu de la facon familière 
avec laquelle s'étaient établies , pendant un certain temps , 
des relations personnelles entre le poète et la maison de Gon- 
zague. Sans mème avoir lu la savante disscrtation de Mazzu- 
chelli , l'agréable et charmant livre de M. Philarète Chasles 
et diverses notices d'une grande conscience et d'un réel intó- 
ret sur le Divino, il est aisó, en consultant seulement l'édition 
de ses Lettre» (Paris, 1608) , que panni les souverains ses cor- 
respondants, le Marquis, puis Due de Mantoue, était de ses 
habitués. Quand on ne connaitrait méme que l'admirable lettre 
si souvent reproduito — et, à mon sens, l'une des plus remar- 
quables qu'ait jamais écrites Messer Aretino — dans laquelle il 
décrit les derniers moments du belliqueux Giovanni delle Ban- 
de Nere, lettre datée de Mantoue , cela ne suffirait-il pas à 
donner l'idée de trapper aux portes des archives de la mai- 
son de Gonzague, pour connaitre s'il n'y est point resté quel- 
ques souvenirs de l'impudente personne du u Flagello dei 
Principi ? n Nous trouvant dono dans la maison, il était na 
turel que nous allassions aux informations. Les Notes, ou plu- 
tót les extraits suivants , sont le résultat de notre recherche , 
et ils sont devonus , avec le temps et la patience , assez nom- 
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breux pour qu'aujourdhui , en les présentant réunis , nous ayons 
dù'les^diviser en deux périodes. La première comporte les 
documents relatifs à Messer Pietro depuis qu'il fut mis en 
rapport avec le Marquis de Mantoue par le Cardinal des Mé- 
dicis , jusques au moment où il alla prendre pied et demeure 
à l'ombre des libcrtés de la Serenissima Repubblica di Vene- 
zia. Un des avantages , à mon avis , les plus particulièrs de 
ces pièces , est celui qu'elles ont de precider , par des dates 
incontestables , des faits biographiques dont plusieurs sont 
demcurés obscurs dans tous les livres. Avec quelle assurance 
aussi clles confirment tels et tels signes distinctifs et caracté- 
ristiques de la nature pour ainsi dire unique — gràces aux. 
Dieux immortels! — de ce merveillcux intrigant, de cet im- 
mense comédien , à qui il était réservé , par son très grand 
talent , d'avoir de l'impudeur et de la bassesse avec génie ! 
Mais aussi, n'est-il pas curieux de voir comment les Princes 
temporels et les Cardinali et les Vescovi et les Monsignori 
( tutti uomini spirituali ) de la Cour de Rome se plaisaient 
aux discours et conversations de Messer Pietro, aimaient et 
rechcrchaient les caresses de sa penna tanto lucente f II coùte 
peu à l'Eveque de Vasona de le traiter respcctucusement et 
adrairativement « d'un tanto uomo! n En verità , il y a de 
curieux enseignements à tirer de tei ou tei de nos documents 
pour le prochain biographe de Messer Pietro Aretino. 

Nous n'avons pas^besoin d'attirer l'attention du lecteur 
plutòt sur un document que sur un autre, parmi ceux réunis 
dans cette première période. Chacun , en effet , a sa petite 
valeur et sa curiositi relative. Néanmoins, qu'il nous soit per- 
mis de notifier corabien ont d'intórèt aretinesco des pièces 
telles que l'étrange lettre de Messer Pietro datéo de Reggio , 
le jour du Corpus Domini; époque où son bien-aimé patron 
le Cardinal des Médicis n'était point encoro Clément VII , 
mais où parlait encore urbi et orbi d'Adrien VI , qui certai- 
nement n'était pas le meilleur ami de Messer Pietro, non 
plus que le Cardinal Annullino ; puis , dans un autre genre , 
les lettres du 13 novembre et du 12 dócembre 1524 , du 
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20 mai et du 7 juin 1525. lei c'est le Marquis do Mantoue 
qui avoue combicn la parole de l'Arétin peut lui faire de bien 
en Cour'de Rome, et qui se recommande pour que cette si 
bornie habitude de dire du bien de lui ne se perde pas ; ici 
c'est le seigneur Francesco Gonzaga qui écrivant & son sou- 
verain , ou à l'élégant Messer Mario Equicola, ou au Calan- 
dra, leur donne merveilleusement a entendre combien il faut 
compter avec cette langue diabolique, dont les bonnes gràces 
se mesurent a la bonté des cadeaux; là c'est la mention cu- 
rieuse d'un tableau (et quel tableau!), le portrait de Léon X, 
dont la possession de l'originai à occasionnó de si vives que- 
relles , il y à peu d'années , dans la république artistique , 
cntre les citoyens de Florence et ceux de Kaples ; puis voici 
la date exacte d'un charmant travail do sculpture. la ré- 
duction in gesso du Laocoon, faitc au Belvedére par M.° Iacopo 
Sansovino; et enfin, cette autre date n'a-t-elle pas son prix? 
de Fépoque où Messer Pietro est le rédacteur le plus ordinaire 
des beaux dires du Pasquino , epoque à laquelle le Marquis 
de Mantoue se recommande de nouveau à toute la compiai - 
sancc du Divino pour qu'il ne tarde jamais à lui envoyer ses 
Capitoli, Sonetti ed altre composizioni fatte al giorno, a perchè 
la novità commenda le cose n. 

Telle est donc cette première partie de nos pièce s : elle 
commence au 3 février 1523 , au moment où les relations per- 
sonnelles du Marquis do Mantoue s'établissent avec Messer 
Pietro Aretino, et elles s'arretent à la fin de 1526, pour ainsi 
dire au moment où le fournisseur du Pasquino va quitter 
Rome pour se rendre à Venisc. C'est au séjour du Divino 
dans sa maison tout près le Rialto, dans la serenissime et 
incomparable Venise, quo se rapportent les documents avec 
lesquels nous avons formò la seconde période de nos recher- 
ches sur la personne et les faits et gestes de l'auteur des 
Ragionamenti , et autres belles choses qu'assurénient on peut 
appeler profanes, sans craindre do manquer à la justesse de 
rexpression et au respect de la vérité. 
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I. - Il Cardinale Giulio de' Medici al Marchese di Mantova. 

(Archivio di Mantova. Filza « Firenze ». E. XXMIl . 

Ili ci Exc. Dom. fr amatiss. Gomen. eie. 

M. Pietro, exibitor della presente, è a me per le sue rare virtù 
tanto grato et accepto , che per nessuna altra persona che V. Exc. 
harei comportato privarmene. Perhò bevendomi ricerchato licentia 
di venire a quella, glie l'ho gratamente concessa: ben excuso 
me et lui si la venuta sua a prefata V. E. parerà tarda, che uè l'uno 
nè l'altro di noi è in colpa : ma due non mediocri infirmila che 
li sono sopra venute , come per sue proprie relation! quella potrà 
intendere ; et li fo fede che il prefato M. Pietro non è fifeqco desi- 
deroso servir a V. E. che a me: perhò , oltre allo amor che quella 
per se medesima li porta , io glielo racomando ; quae diu felicissime 
v<\leat, etc. Florentiae , iij feb. 1523. 

Fr. Jul Vicecance!!. 

III. ci Ex. Dnm.Fer. Manine Machioni 
S- R. E. generali Gap. fra tri amaut. 



II. - li marchete di Mantova al Cardinale da' Medici. 

(Arci», detto. Lct F. n ° 11 , N. 9. 1683-45, Filza 8043). 
R. Mons. S. IH. 

Non dubito la presenlia dell'Ingegnosissimo M. Pietro Aretino 
esser di honor alla corte di V. S. et a lei honorevole piacere : es- 
sendo tale , che nel li negotii e ameuissimo riposo , et nel ocio sa et 
può dilettare. Se dunque io anchora conoscendo quinto il ritengo 
più che '1 debito ricerca, excusime la giocosa affabilità et peregrino 
et raro ingegno , le dolcissime proposte et argute risposte del nostro 
Aretino. Chi meritamente mi condamnerà, se mi piace, se m'è grato, 
se mi diletta quel che piace , quel eh' è grato , quel che diletta 
V. S.? Per la qual cosa absolvatni d'ogni error , se error è la ele- 
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gantia del comporre , et de' varii ragionamenti , la dolceza che co- 
piosamente se ritrova nel prefato M. Pietro che me costringe ad ri- 
tenerlo. Nondimeno , per esserne stata V. S. reverendissima libé- 
ralissima in farmene copia , io non gli sarò avaro in restituirlo , 
con conditione che , ridomandandolo , non mi neghi quel che con- 
cedendomi mi sera gratia particolare : che se non fosse la reveren- 
ti a et obligo che porto et ho a V. S. , et se non fosse la syncerissima 
et a niuno altro seconda fede , che tien essoM. Pietro verso quella, 
io haverei tentato di ornar la mia corte de si pretiosa gioia. Ve- 
landomi questo per le due anteditte cause , no mi si deve pro- 
hibire che non la possi fruir qualche dì. Del che prego V. S. sia 
contenta. Conosco a Quella occupatissima essere tale homo di summa 
recreation et di virtuosissimo piacere ; però mi sforzerò restituirlo 
presto: questo presto se a lei parerà tardi, a me parerà più che 
tosto. Et se non che non mi voglio chiuier la porta con V. S. Il- 
lustrissima di rihaverlo con bona sua gratia ad altro tempo , lo 
ritenerla più assai che non farò. Intertanto sia certa che sempre 
ne li restarò cum obligo , et rendendoli quelle imortali gratie che 
si pono per persona gratissima. Et a V. S. Reverendissima continuo 
me raccomando. Da Marmirolo , 24 febbraio 1523. 



III. - n Cardinale de' Medici al Marchete di Mantova. 

(Archivio detto. Filza « Firenze » E. XXVIII . 

IH. et Exc. Dom. fr. amantissime. 

Ancora che le buone qualità del nostro M. Pietro Arretino , da 
V. E. (sicome per le sue di xxiiij del passatomi par vedere) ben 
cognosciute et gustate , me siano summa mente grate ; tanto non 
piglio minor. piacer et contento de la satisfatione di quella: quale 
questa sia, per la dieta sua mi ha ben facto nota. Et perchè prefata 
V.E. (oltre al far scusa mecho de lo haver retenuto M. Pietro detto 
fino al presente) si mostra molto desiderosa averlo alchuni altri 
giorni appresso di sè , et di più dice che se non fusse per mio 
respecto , sapendo quanto lo ami et tenghi caro , harebbe di tal 
gioia per qualche tempo ornato la corte sua ; le rispondo che 
nessuno può esser veramente detto liberale , si le liberalità che 
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usa non sodo Delle cose che più care et accette li sodo. Perbò al- 
firmaDdo quaoto V. E. dice , che M. Pietro Die sia accettissimo et 
grato , desidero che quella lo riieoghi et se De vaglia taoto quaoto 
li parerà et piacerà; sigaificandoli, che dod posso haver magior 
piacer che intendere V. E. se babbi a satisfar di cosa di che io 
possa dispooere , per baver modo di dimostrarli quaoto l'animo 
mio sia sempre prooto a gratificarla. Nè aoche credo che a M. Pietro 
dispiacerà el stare appresso di quella , per haverlo sempre cogoo- 
sciuto avido e desideroso di servirla : del che fa a me moito mag- 
gior piacere che si servisse la mia persooa propria , et per più mio 
servitio lo reputo. Et se io altra cosa possa compiacere prefata V. E. , 
quella me acetoni , che sempre mi troverà paratissimo a ogoi suo 
beoeplacito; el a lei mi recomando. Que feliciss. valeat. Ex Cor- 
regio , xij martij 1 523. 

Fr. Ju. VicecaDcellarius. 

DI. et Exc Dom. F. de Gouzaga Usa- 
tone Marcbimii S. R. E. Generali 
Cap. «li.-, l'i .ii ii amantissimo. 

IV. - M i l'Abbatino al Marchete di Mantova. 

IH. Sig. mio obser. 

Parlai con esso M. H. (4) di M Pelro Aretino, ciò è che 

V. E. dod poteva riteoerlo in Mantova , perchè ogui modo volea 
ritornare a Fireoze : et già gli bavea dimaodato più volte liceo» 
tia. Essa me rispose che era uno cervello volubile et instabile, 
et altro non me disse : a quello me accorsi , che sapea non sta- 
rebbe a Mantova , sì che V. E. lo può licentiar quando li pare. 
L' è vero che M. Paulo de Areio m' ha ditto che per alcune no- 
ve cose che sodo sta poste fora io Roma cootra il Papa et al- 
cuni Cardinali, S. S. havea scritto a Medici udo breve, che gli 
lo volesse dar Delle maoi , et che peoso che veneodo a Fireoze, il 
Cardioal lo potrà mal diffondere. Roma , 23 martii 4523. 
Di V. L S. 

Schiavo 
Labbadino. 

H) Qucst'Abbatinn aveva avuto udienza dal Cardinale de' Medici, due giorni 
prima, a Careggi , il 21 marzo , facendo i! viaggio verso Roma. 
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V - 11 Marchese di Mantova al Cardinale de' Medici. 

(Archivio detto, Regiitrum UUerarum, Copia delle lettere fciori distato) 

Rev. in Christo pater et IH. Dom. pater honor. 

Se io era in grande desiderio de l'exc. M. Pietro Aretino 
ioaoci che V. S. Kev. me lo concedesse , in molto maggiore serò 
da poi la presente sua partita , per baver in questi di , che me 
sono però parso un momento, gustalo dolle sue care virtù, 
et de la amenità del suo favoritissimo ingegno ; et non haverei 
potuto soffrire di darli licentia , la quale me ha domandata 
instantemente , se non fosso ch'el se ne ritorna alla prefata S. V. 
Kev., alla quale conosco quanta obligalion ho, che per amor 
mio la se sia privata per tanto tempo di compagnia che merita 
essere desiderata a tulle l'hore; et per tanto la ringralio infi- 
nitamente , ponendo questa gratia nel numero di grandi oblighi 
che le ho. Et benché pari impertinente il raccomandare a quella 
le cose sue , pure , perchè hi. Pietro è fatto anche cosa mia , la 
prego le sia raccomandato. Se io conoscessi me bavere cosa di 
tanto pregio , quanto è lui , io ne offerirei il cambio a V. S. ; 
ma perchè questa è cosa che non se potè recambiare , resto con 
tanto maggior obbligo con quella : alla quale me raccomando di 
core. Mantue , xv apri lis 4 523. 



VI. . Pietro Aretino al Marchese di Mantova. 

| Archivio detto, Filze « Modena , Reggio , ce. » E. sui }. 

111. et Ecc. Sig. mio unico padrone , ec. 

Ha \ endo vi io eletto per mio dio fra gli homini, è fona ch'io 
lenti ogni via per mostrarvi quanta et quale sia la divotion mia; 
et essendo io in ogni cosa infimo , bisogna che co lo basse cose mi 
ricordi dell'intera miafedel servitù con V. A. Et però vi mando, 
non per presente, ma per rammentarvi ch'io l'adoro, quattro 
pettini d' hebano ; fra i quali uno ce n' è il più negro , il qual 
soleva oprare Venere a pettinare i suoi crini d'oro; benché sono 

2 
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diverse opinioni . chi dice che fu il pettine de la R. Concubina 
di Grassis (1); chi dice che l'adoperava M. Honesta consorte di 
quel ladro dell'Armellino (2) ; chi una cosa , chi un'altra : ma 
l'openion mia è , che questo pettine sia della salatissima religiosa 
Lavandaia del Pedante Adriano (3). lo l'ho hauto per nigromanlia. 

Gli altri tre sono quelli proprio che si pettinava la barba Marte , 
i quali gli tolse per fona l'horribile Malatesta de' Medici : et a me 
gli ha donati mastro Pasquino. 

Anchor vi mando un par de sproni d'osso da mula , i quali 
fumo di San P. Papa primo; et saria lungo a ricontar la loro 
gealogia. Basta che '1 Pastoraccio cerca di volerli , perchè trova 
che con un par di sproni d'osso di bufolaro , come Sua Santità 
toccando la sua Mula da basso, ha da spugnare i Turchi ; et io 
che son disperato , nè credo a pena al Credo , non voglio che la 
bestia gli haggia ; et a ciò che la Crociataccia non vada inauzi , 
a V. E. gli mando. 

Et più mando una catena negrissima , sotile et bella. Questa 
catena è feminile et amorosa : et fu de Copido, bardassa ladra; et 
non so come mi sia venuta in mano. 

Apresso dedico a Voi un vasetto di zibetto. Questo vasetto 
l'ha recato un cavallieri Malvezi da Rhodi , et dice ch'el Gran Turco 
glie! diede per una spaventosa prova che egli fece nel rendersi 
della levra (?) Sichè , Principe cortesissimo , degnatevi acceptar le 
sopra dette baie per amor di tanta mia affettionc; 'et ciò facendo, 
ini renderò certissimo esservi grata la servitù mia. Ma perch'io 
so che è costume di vostra gentilezza render cento per uno , la 
supplico mi faccia comprare doi scuffiotti da homo , uno d'oro et 
argeoto, profilato di seta negra , come in Mantova s'usa, et l'altro 
di seta nera et d'oro. Et questo metterò nel numero degli altri 
piaceri infiniti de V. S. Illustrissima riceuti. 

Signore , il tanto affannarvi in dimandarvi gratie non è da 
tenerla prosuntione , perchè un sì gran Principe non deve mai 
mandare i suoi servi senza l'adempita adimanda , et Poffitio dei 
gran signori è proprio quello ch'usate voi , eh' a ognuno fatiate 
sutilissime gratie, et ciascuno fate contente et lieto con veraci 
effetti. Per il che io , con quanta più humilità posso , vi suplico a 

(i) Cardinali 1 . 
2 Altro Cardinale. 

V II Tapa Adriano VI, siali» pedalile di Carlo V. 
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farmi singolarissimo piacere, et vengo a voi eoa quella sicura fronte 
con la qual vado al Car. di Medici patre de V. E. El piacere che io 
bramo è del Campo per Primo Perini nobile di Fiorenza , aporta- 
tore di questa : et per eh' io so che V. E. I. è in fermo proposito 
non più darlo , però più grande la gratia stimo , eh* avendo quello 
ch'a nissuno si nega , non saria tanto grata alla servito mia. Et 
quando pure V. S. Illustrissima fosse destinala a non farlo , la 
scongiuro per la mia lingua predicatrice delle laudi vostre , ch'al- 
meno si degni farmi ottener quel di Nuvolara ; et vi giuro per 
l' amor eh' a 1' honor vostro porto , che mi fate unico benificio in 
tal caso q. et n' haria carissima risposta. 

M'era scordato una cosa nel presente, lo ho hauto da Roma 
uno gnudo di bronzo , antichissimo , trovato nei fondamenti d'un 
destro , ch'ha fatto fare il prodigo Trincaforte a perpetua memoria 
del pontificato d'Adriano otdatariato suo: et gli interpetri , come 
saria a dir Zeccotto zenovese , dicono esser di mano de Henne et 
di Helia : et io lo credo , perchè Helia et Henoc furono scultori 
et propheti. Et perchè io amo molto Mantova , non volendo che 
si degna cosa vadi in mano d' ingnoranti , la mando al Marnoldo 
gioielliere degli Antooj: et veramente M. Manigoldo è degno di cosi 
bello intaglio. Et sappi V. S. Illustrissima , eh' el Papa n' ha volun- 
tariamente offerto millantanove mila scudi : sichè 1' ha d' haver 
cara il Maino. do savio per man di notaro : acadendo il conferire 
con il spirito gentil del Marnoldo di qualche porzellana , V. S. invit- 
tissima (4) gli mostri et dorj. 

Il sig. Giovanni , a 1' olio santo per amor , bascia le mani e 
piedi a Vostra Excelleutia ; et ve recomanda la lite de la ruina 
sua , che ben sapete quanto vi è servitore , nè altro homo più 
adora al mondo. Voi di lui potete far quel che volete ; et credo 
sarano costi presto. Non altro. La vigilia del Corpo e del Sangue 
di Cristo. - De Regio 4523. 
Di V. S. Exc. 

• Devot. servo Pietro Aretino. 

All'Ili, ft Exc. et invitto S. F. Mar- 
chese Ji Mantova , et Gen. Capir. 
«Iella malsposata Chiesa, uncio Pa- 
droni mio et benefattore 

Mantova. 

(4) Oui ò una parola non decifrala. 
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VII - II Marchese di Mantova a «Pietro Aretino. 

(Archivio (tello. Vilza 30*3). 

M. Pietro carissimo. 

Il non haver così presto satisfatto alla vostra dimanda , ne è 
stata causa l'absentia nostra ; ma la volontà è stata qual' è e sarà 
promptissima. Donde mandando questo nostro a tale effetto , haveti 
sparamiata fatica di uno di vostri , il quale inviavamo da voi per 
compir il vostro desio per haver il richiesto ; el nostro di darlo 
volontieri. 

La canzone ni è somamcnte piaciuta in la imitation haveti facta 
di M. Francesco Petrarca : lo havete molto , secondo il nostro iu« 
ditio , superato , et nel corso lassatolo drieto a voi un gran pezzo. 

De T andar nostro a Roma non ve potemo in parte alcuna ri- 
solverci per hora. Ma , in ogni occorenlia , siati cerio siamo per farve 
cosa grata. 

Al sig. Conte Guidone raccomandamo. Età tutti vostri piaceri 
ne olTeremo. Da Marmirolo, 27 d'augusto 1524. 

El tutto vostro 
Il Marchese di Mantua 



Vili. - Il Marchese di Mantova a Pietro Aretino. 

(Archivio licito. Regist. riserv. F 14. n. 9 , Filza 30.3). 

Exc. et dottlss. M. Pietro , nostro amico carissimo. 

N'era stato referto da altre persone degne di fede, et ultima- 
mente havemo inteso per lettere del magn. cavalier M. Francesco 
Gonzaga nostro orator carissimo , con nostro grandissimo piacer e 
contento , che voi in ogni occasione et in li più celebri et frequenti 
lochi di Roma , et , che mollo più importa , alla presentia di N. S. , 
ascoltandove volentieri Sua Santità per sua benignità, parlati tanto 
honoratamente di noi, che par che niuna altra cosa faciali più vo- 
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laniferi. Della qual cosa ne conoscemo esserve molto obligalo ; per 
che non potemo negar che non ce diletta lo esser laudato da per- 
sone letterate, parendone quella esser vera et solida laudo; et 
tanto più da voi, qual sapemo certo non predicati di noi , con stu- 
dio di adular, essendo quel vicio alienissimo da voi. Et se ben non 
può esser che non excedati spesso il modo et li termini di nostri 
meriti , et la eloquentia vostra avanza di molto il subietto, questo 
è per la superabondantia dell'amor che ne portati, che perciò preo- 
cupa il iudìcio. Et sia come si voglia , a noi piace che siamo spesso 
in bocca vostra in tal modo , et sieti ascoltato voluntieri. Et ma- 
xime ne deletta che la santità de N. S. si degni prestarve audientia 
in ciò. Noi ve ringraziamo infinitamente di cosi grato officio. Ma 
per che un tanto merito ricerca altra actione di gratieo di parole, 
quando ne verrà occasione di farlo con effetti , lo faremo molto 
piii voluntieri. Fra tanto ve pregamo che perseverati in amarne , 
tenendo per certo , voi esser mutuamente amato da noi ; et se ben 
siamo lontani con la presenlia uno da l' altro , li animi non hanno 
intervallo , et possono sempre esser presenti , però ve reccordareti 
spesso di noi, maxime se accade cosa in che conosciati che ve 
possiamo accomodar. Piacene anche ve pregamo farne qualche volta 
gustar delli vostre composi tioni , quando fati qualche cosa che 
ne possi deiettar , come che tutte le cose vostre ne deiettano sem- 
pre , sempre siamo parato a vostri comodi e piaceri. Mantua, 43 
nov. 4524. {Prego a participarni di qualche cosa vostra) (4). 

El tutto vostro 
Marchese di Mantua. 



IX. - France.ee, Gonzaga (2) al Marchese di Mantova. 

HI. et Exc. Sig. mio et Pron. sing. 

Hoggi ho fatto roflìlio con N. S. , come da V. E. mi è im- 
posto, di ringratiar S. Santità , et basarli li piedi in nome suo, per 
li amorevoli et huraani termini usati per lei a quella circa la pro- 
li) Queste ultime parole e la firma dovevano esser manu principi. 
(2) Messer Francesco Gonzaga era l'ambasciatore del Marchese di Mantova 
alla corte di Roma, dopo la partenza di Baldassar Castiglione. 
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tection che S. Beatitudine ha presa de V. S. et del stato suo. Al 
che mi ha risposto , che quello che la fa per essa , reputa far per 
se medesima, non essendo per mancar mai in li effetti, se- 
condo che le occasioni occorreranno , come più volte la mi ha fatto 
intendere ; et mi ha comisso che la saluti in nome di S. Beatitu- 
dine. Ho ringratiato anche M. Pietro Aretino de li amorevoli offitii 
ch'el fa in laude di V. E. , secondo che per la lettera soa di 5 la 
me impone. Et diltoli come gli sia grato d' esser laudata da per- 
sone dotte, come lui, et quanto cordialmente sia amata da essa, 
m' ha risposto conoscersi tanto obbligato a V. S. per le diecina li 
demonstrationi che la gli ha fatto , doppoi che l' ha havuto co- 
gnilione de lei , che non è per scordarsene mai , nè restar de ren- 
der bon testimonio , io qualunque loco dove si ritrovara , de la 
virtù et liberalità soa: et dice, che ragionando tre sere sonno con 
N. S. sopra il subietto di V. E. , fece intendere a S. Beatiudine 
che altre volte la gli haveva ditto desiderar molto ri' haver un 
quadro de pictura fatto per mani di Raphaele d » Urbino , dove 
è retratto dal naturale la felice mem. di Papa Leone, insieme cum 
S. Santità et alcuni altri; il qual quadro era nel pallazzo suo in 
Firenze : et che quella si dolse che prima non gli havesse scoperto 
questo desiderio di V. E., perchè la ne saria restata satisfatta già mol- 
ti di. Ma che quello non era fatto , se farla ; però che ordinarla che 
gli fusse mandato ditto quadro fin a Mantua ; dimostrando que- 
sta essere una minima cosa a quella che S. Beatitudine desidera 
per fare piacer a quella. Esso M. Pietro basa le mani de V. E. , 
et molto se racomanda in soa bona gratia... Da Roma , alti xiij 
di nov. 1524, a l'hore ij di nocte. 
Di V. III. Signoria 

Fideliss. serv. 
Francesco Gonzaga. 

Allo DI. et Ex Si.-, et Patron, mio sin?, ci 
•Sii;. Marchete di Mantua di S. H C. et 
de la Ex*-. Rep. Fior. Cap. Cren. 

X. - Imperio Ricordato alla Marchesa Isabella di Mantova. 

La E. V. potrà dar questa nuova a Gianozzo , corno el Papa ha 
facto Cavalicr de Rhodi Pietro Aretino.... Roma, 13 novembre 182i. 

Imperio Ricordato. 
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XI. . Il Marchese di Mantova • iWes.cr Francesco Gontaga. 

(Archivio detto, Filza 3043, Registr. Litter.). 

.... Ringraziate io nome nostro M. Pietro Àretiuo che non sola- 
mente predichi così voluntieri di noi et se laude di noi tanto , 
ma eh' el procuri anche farne haver cose che tanto ne deiettano, 
et tanto desideravamo havere ; ciò è le imagine de la felicissima 
memoria di Papa Leone et quella di nostro S., di mane di 
Raphaelede Urbino; et che l'habbia cosi a» tempo parlato al Papa 
di tal cosa, che S. Santità non l'habbia saputa negare, et ne 
l'habbia conceduta così voluntieri , et tanto promptamente ; et 
ditele che aspeltamo quella tavola col maggior desiderio del mondo : 
e però se no fosse anebor datto la (omissione chela ne sia man- 
data da Firenze , vedete de farla dare , basandove voi humilmeote 
i piedi di N. S. con quelle parole che ve parerano convenienti.... 
Roma, 23 novembre 4524. 

XII. - Francesco Gonzaga al Marchete di Mantova. 

III. et Exc Sig. et Pron. mio singol. 

.... Ho lecto il capitolo a M. Pietro Aretino pertinente a lui : 
qual me ha ditto, che questa sera satisfarà cum N. S. sopra il 
quadro de pictura che se ha ad manderà V. E.; alla quale basa 
la mano , et in soa bona gratin se ricomanda, promettendo man- 
darli una canzone che ha nuovamente composta , la qual veramente 
è molto bella , et pensa debba piacer assai a V. E.; et è sopra il 
subietto di queste guerre (1). 

Da Roma, allo ult. de novembre 1524, a V hora quarta di notte. 



(4) Era il tempo della famosa campagna di Pavia tra i Francesi e gli im- 
periali. 
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XIII - Francesco Go n .»ga al Marchese di Mantova 

III. et Exc. Sig. et Patron mio singol. 

M. Pietro Aretino mi ha ditto haver parlato cum N. S. 

sopra il quadro cho si ha ad mandar a V. E. , e che S. S. ha 
fatto scriver a Fiorenie, che subito un certo pictor ti excelenle debba 
farne un retratto, per tener quello in memoria di papa Leone; et 
subito fatto , S. S. ha oommisso che quello de man de Raphaelle 
da Urbino sii mandalo* a V. E. ; alla quale esso M. Pietro dice farà 
havere la canzone promissa subito che sia stampata ; riavendola , 
per quanto me dice , cum una epistoletta inanti, dedicata a quella. 
Oltra ciò , mi ha ricerchato instantissimamenle che voglia suplicar 
la prefata V. E. ad volersi dignardi fargli havere doa para de amise 
lavorale d' oro , alla foggia che se usano al presente , et doi altre 
para , ( usile di seta , insieme cum due scuffie d' oro , che la 
giene farà singular gratia ; pregandola haverlo iscusato , s'el piglia 
troppo sicurtà di lei , che le amorevole demonslralioni , et offerte 
faclogli per V. E. insiema cum la devota servitù sua verso lei li 
dà animo di haver ricorso- in li bisogni soi a quella curo ogni 
confidenza : et quanto più presto ditte cose se gli potranno far 
havere, tanto più li saranno care. Io gli avea ben ditto, che di 
questo esso volesse scriver a V. K. ; non di meno mi ha instalo 
tanto, ch'io faccia questo officio , che per satisfarli , non ho potuto 
manchare - Da Roma, alli xij di decembre 1524 

XIV. - Francesco Gonzaga al Marchese di Mantova. 

IH. et Exc. Sig. et Pron. mio singol. 

M. Pietro Aretino manda le Canzone qui alligate a V. E., 

cum una lettera soa : la quale essendo già scritta , li ho ditto 
quanto quella mi commetle circa le camise , et scuffie , che V ha 
ordinato che si facciano a complacentia soa, et che, subilo finite, 
se li manderanno - Da Roma , a li 26 di decembre 1524. 
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XV. - Francesco Gonzaga al Marchese dì Mantova. 

.... La lettera de' iiij non ricercha altra risposta , se non che 
ho fatto vedere quanto mi scrive V. E. a M. Pietro Aretino; qual 
dice esser servo e schiavo di quella : per la quale promette com- 
ponere una Canzone in sua laude , dove se inzegnerà , per gionger 
al vero, de non metter minor studio et dilligenlia de quello che 
habbia fatto ne le altre soe precedenti. Le camise et sculfìotti 
quando se haveranno, li saranno sopra modo grati. Esso basa 
la mano a V. Exc. et in soa bona gratia se raccomanda. 

XVI. - Francesci Gonzaga a Iacopo Calandra, 
Segretario del Marchete di Mantova. 

.... In risposta de l'altre parti de la vostra , dico che V. S. 
non po' errare ad sollicitarle camise de M. Pietro Aretino, poi che 
lui in lettere me ne stimula, dicendo volerne far un certo suo 
dissegno , il quale non li è di poca importanza ; et la tardila li 
noce : sichè V. S. intende. Piacemi che 'l Sig. Hercole sia venuto 
a Mantua. Tutti gedereti le feste, mascare, et altri piaceri. Noi 
stemo qui menando vita veramente religiosa , però che par un 
convento di frati , che vivesi in una observantia mirabele; excetto 
che le cortigiane non inanellano de l'officio loro ; ancor che para 
che mal si convenga in questo anno santo ; ma tanto seria pos- 
sibile a dar rimedio a questo , quanto ad levar la proprietà a le 
cose producto da la natura ; sichè è forza che il mondo in questa 
parte vaddi secondo il solito. La lettera de M. Mario (1) nostro 
mi è parso tanto bella , che non me ho potuto contener di non 
leggerla al Pontefice : il quale la ha udita quetissimamente , e 
ancor che vi sia qualche parte dentro, che teccha S. S., pur lei, 
capacissima di ragione , non si è turbata pimelo , anzi ha dimo- 
strato piacere del libero judicio, dicendome che a lei non despiace 
quello che a molti non piaceno : anzi che è amicissimo del vero : 
benché per risposta la dica, che la saperia rispondere di modo 
a ditta lettera per addurre ragioni , di sorte che de le actioni sue 

Mario Fluitola. 

3 
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si polria restar rectamente satisfacio. Io ho detto a S. B. che 
M. Mario è libero , perchè non ha già scritto questa lettera per 
dar legge a quella , conoscendola prudentissirna et sapientissima et 
digna di moderar il mondo , ma per esercitare lo ingegoo si è misso 
ad scriver quello che io questa occasione de' tempi si potria dir: 
nè già penso che V havesse voluto ch'io ue havessi participate 
cum S. S. , dubitando forse che non fosse presumptione la sua , 
ma che da me mi era mosso , persuadendone per le parole che 
le altre volto S. B. me havea ditta , che la dovesse haver a piacer 
d'udir sue lettere Et cossi da questa mi è stato confirmato , cho 
M. Mario non dubiti eh' el scriver suo è stato grato a S. S ; che 
<ju nulo io havessi conosciuto altramente , uon serei manchato ile 
la circumspectione debita. Questo è quinto per questa sera ho da 
dire a V. S. ; a la qu.de di novo mi raccomando, et al prefato 
M. Mario , senza fine. 

Da Roma , a li 7 di feb 1525. 
Di creatione di Cardinali non si parla : et non dubiti eh' io 
non mancho di la debita diiigentia. 

De V. S. amorevolissimo F. Gonzaga- 

XVII. - Francesco Gonzaga al Marchese di Mantova. 

.... M- Pietro Aretino me ha dato una Canzone composta per 
lui in laude del Sig. Datario , che I' habbia da mandare a V. E. 
Cossi la mando qui alligata ; et dice che bora attenderà a quella 
che ha promisso a V. S. Illustrissim i , et si sforiarà di esprimere 
al meglio che potrà, il concetto suo; il quale se li riuscirà sì ben 
in riletto , come T ha in animo, spera di poter riportar laude da 
qualunque di juJicio. Et me ha ditto di voler mandar a V. E un 
Lachoonte di giesso, retratto dal naturale de quello che ha N. S. iti 
Bel Vedere ; qual dice satisfarà molto a quella , perchè è fatto 
per mano d'un Maestro molto eccellente (1). Etanche me ha pro- 
misso di vedere d'haver quilche testa antiqui, per poterne compia- 
cere a prefata V. E., alla quale me ha instato che io dia ricordo de 
le camise et scullie che per lei sono state promisse , aspectaodole 
cum summo desiderio. Io non mancho d'ogni diiigentia per ritrovar 
de !e teste antique ; ma fin qui non ho ferma conclusione di cosa 
alcuna.... Roma, alli xx di febbraro 4525. 

1 Quel Maestro era Iacopo S:inso\ino. 
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XVIII. - Francesco Gonzaga «I Marchete di Mantova. 

Lo Aretino renega il Celo per non ha ver le camise, ei 

hi gran colera me ha ditto hoggi , che non le vole più; di modo 
che '1 resta molto mal satisfatto. Io me son sforzato di acquietarlo 
con dirli quanto sia il desiderio che ha il Signore di farli piacere , et 
le caldissime comissioni date perchè sieno falle con diligentia ; ma 
che la negligenza de le sore , o infinite occupationi , per dir meglio, 
è causa de la tardità ; dicendo molle altre parole per mitigarlo. 
In fine lui sta indurato , dicendo eh' el sa ben eh' el defetto non 
procede dal Siguore ma da li ministri. Et certo , che la cosa va pur 
un poco in longo ec, et a me ne dole mollo per moki rispetti.... - 
Roma , 22 febbraro 1525. 

XIX. - Francesco Gonzaga al Marchete di Mantova. 

Circa le camise dell'Aretino, V. S. bavera visto quanto *li 

ho scrino. In fine egli non vole pace per esser passato il Carnevale, 
che non le ha havute. V. E. conosce la sua lingua ; però altro non 
dico: mi son forzato di mitigarlo; ma parmi che si faccia peggio: 
dove che non so che mi far altro , se non dolermi di questa oc- 
casione per che lui sia tanto sensitivo. Mando qui inclusa una 
nota del pretio di certe teste aotque. Il Sig. III. la vederà, et 
poi mi farà intendere quanto si bavera ad fare. Io le ho viste tulle: 
ancorché non me ne intenda molto , pur a me pareno belle. Del 
pretio, credo siano care : non di meno lui dice haverle poste fuori 
per un costo honesto. Non mancharò ad ritrovarne de l'altre, se 

si potrà. Raccomando me a V. S. di core - Da Roma , a li 

primo martio 1525. 

Nostro Signore desidera mollo che M. Sabran resti a la casa 
del Sig. Zoan di Medici , et me ne ha parlato instantemente, com- 
-roeltendomi che ne scriva al Sig. IH. ; ma essendomene scordato 4 
V. S. farà lei lo ufficio con S E. 
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XX, - Il Marchese di Mantova a Francesco Gonzaga. 

Ringratiate M. Pietro Aretino de la sua dotta Canzone che 

ne ha mandato, che molto n'c piaciuta. Se ne mandarà quel Lao~ 

coonte in gisso ch'el ne ha promisso , lo haveremo molto caro 

Mantova, iij mano 4525. 

XXI. - Il Marchete dì Mantova a Francesco Gonzaga. 

Magnifice. 

Mandamove per Paolo di Bondt , nostro famigliare , le camisj 
et scuffiotti che havemo fatto far per il nostro M. Pietro Aretino : 
che sono quattro camise lavorate d' oro , et quattro di seta ; un 
paro de scuffiotti d'oro , et un paro di seta. Voi li li farete portar 
da parte nostra , et excusareti la tardità come meglio sapreti. Certo 
è bene, che con gran dispiacer nostro la cosa è andata in longo; 
ma bavemo havuto a far con persone a chi non potevamo coman- 
dar et fami obedir , quantunque fussero pagate , cioè con moni- 
che, che non vogliono lavorar se non alle hore et comodità loro. 
Altro non accade scriver per questo gle vera tardi (1). Bene va- 
lete. Manluae, xij martii 4525. 

XXII. - Francesco Gonzaga al Marchese dì Mantova. 

Heri gionse Paolo Bondi qui in Roma , et havea portato 

le camise et scuffiotti di M. Pietro Aretino : ti ho fatto apresentare 
per lui stesso , havendoli perhò anch' io prima parlato. Cossi il 
tutto gliè stalo gratissimo,et ne rende infinite gratie a V. E. ; re- 
standoli molto obbligato , dicendo voler anche per soe lettere ringra- 

tiarne quella. Alla cosa d' esso Paulo non mancharò Roma , 

24 marzo 4525. 

XXI II. - Francesco Gonzaga a Iacopo Calandra. 

Lo Aretino è restato satisfa Iti ssimo de le camise et scuf- 
fiotti , et fa la penitenza se ha ditto parole di sdegno per la tar- 

(I Forso : per l'ora lardi ( tarda ) 
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dita , perchè va predicando per tutto la liberalità , bontà et virtù 
di V. S. , di modo che '1 ne parla con ognuno che 'I conosce , et 
forsi anche con chi el non conosce, basta che l'è.... (<) servo in 
oatbeua di S. E. Io ben li ho ditto cinquanta parole , eh' el me 
ha inteso; dolendome con lui, ha dimandato* mille perdoni, et 
chiamatose in colpa Roma, 27 marzo 15*25. 



XXIV. - Pietro Aretino al Marchese di Mantova. 

Exc. Principe , io vi biscio le mani , e quanto posso vi ringracio 
del presente , degno d'esser posto in maggior personnaggio di me; 
et lo goderò per amor vostro : e mi rincresce eh' el prefato apor- 
tator non ha possuto, per non esser finito l' ornamento , portarvi 
una operetta che a V. Exc. mando in segno della servitù mia. 

Io ho fatto ritrarre di stucco Laocoonte antico de Belvedere , 
d' altezza forse d'un braccio; o a giuditio del papa e di tutti gli 
scultori de Roma , non fu mai la meglio cosa ritratta : et l'autore 
è un Iacopo Sansavino , che M. Iulio vostro dipintore (2) vi pò dir 
chi egli è. E ci è stato tutto verno a ritrarlo ; e N. S. spesso a 
Belveder è ito a vederlo lavorare. Et in somma , fra x giorni ve 
lo mando con molti altre novelle accompagnato. Et pure hiersera 
N. S. me disse ch'el quadro de Raphacllo è quasi copiato in Firenze, 
et che subito a V. S. Exc. lo mauderà. 

A mio nome , questo anno se fa M. Pasquino , et fassi una 
fortuna ; et Dio scampi ogni fedel cristiano dalle male lingue de i 
poeti. Io, Signore , tutto quello che Pasquino ragiona vi manderò, et 
a V. E. da fedele servitor me recomando. - De Rom i , xx .... mdxxv. 
D. L. T. S. 

Al Marchese de Manina Cip. 
della Khiesa generale et 
de' Fiorentini. 

Oblig. Servii. 
P. Aretino. 

(<) Qui è una parola non decifrata. 
(2) Giulio Romano. 
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Io saria un ladro se non vi mandassi un soneltino : e la materia 
è questa. Pochi dì sono, che nella vigna di quel manigoldo del 
Card. Armellino s'ò trovato un Giove , delle belle e grande s^tue 
de Roma ; et per questa causa nacque il prefato 

Sonetto (|J, 

I Miracoli al mondo fumo sette 

( Così dice Ser Plinio , che fu dotto ) , 
Ma quei che noi habbiam visti sono otto, 
Come eh' el lovio in le croniche mette. 

il primo fu Milan che si perdette , 

Poi '1 morir di Leon senza far motto , 
L'altro, il papato del Pedante indotto (2) 
Et el quarto , che Rhodi se rendette ; 

E quando a porta Inferi Adriano 

Gì 'n men d'un anno trinca (?) fortemente , 
Quinta allegrezza d'ogni buon cristiano : 

El sesto fu , eh' el senno di Clemente 
Fe' della setta il giuramento vano , 
Et fessi Papa canonicamente : 

Il septimo è niente , 

Per che fece pigliar , quasi per ciancia , 
Con tutti i paladini il re di Francia. 

Ma '1 tratto alla bilancia 

Da questo ottavo , et vi farà stupire, 
Et niun sa quel eh' io mi voglia dire. 

Io non vo' riuscirò 

Del Sermoneta in l'arte militare , 

Nè del lindo Alcion che se '1 fa fare; 

Ma da trasecolare 

È a pensar come Giove divino 

Sia fatto vignaruol dcll'ArmeHino. 



il) Questo Sonello è scritto al wrto della lettera antecedeste, 
(21 Adriano VI. 
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XXV. - Il Marchese di Mantova a Pietro Aretino. 

M. Pietro. 

Voi ce promettesti , li dì passati , di mandarne qualche belle 
et piacevoli compositioni fatte a Pasquino; et noi ne siamo sempre 
stato in grandissima aspettai ioti ; perchè desideratilo sempre haver 
qualche novo frutto del vostro facondo ingegno ; et non sapemo 
psr qual causa ce ne fati tanta carestia , se non è per farcene 
venir maggior sete. Ma recordalive , che le cose vostro male se 
potriano tener ascose; et quando sono publicate par tutta Roma , 
et quasi per tutta Italia , non ce deiettano tinto , non perchè non 
siano quelle medesime quando sono publicate che prima, ma perchè 
la novità commenda tutte le cose , et aggiunge precio alle cosa pre- 
cise. Vedeti che ve acusamo di non haverue atteso la promessa ; 
et converrà , se voleti esser essMto , che ce mandiate de le cose 
fatte a Pasquino al tempo de la sua giornata , tutte le compositioni 
fatte per voi da poi. Sapemo pur che non vi sono mancati subietti 
degni del vostro ingegno ; et però non ci fatti più patir cosi longa 
sete ; perchè , altramente , ce daresti causa de dubitar che non 
ne amati tanto quanto ricerca l'affection nostra verso di voi. 

Un' altra cosa desiderando , et ce repromettemo da voi , in la 
quale sapemo ben che non ne mancale , nè mancherete ; che è , 
che ne tengali spesso raccomandati in bona gratia do N. S. , 
commendando a S. S. la noslra fidai servitù verso quella. A tutti 
vostri comodi et piaceri ne oflerimo dispostissimi. 
Mantiva , 7 giugno 4525 

Manu propria Domìni. 

De gratia , M. Petro T mandalime qualche^ vostra composilione, 
et basate li santissimi piedi di N. S. ; et son tulli vostro 

Tutto vostro , el Marchesa 
de ManVua. 
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XXVI. Girolamo Scledio vescovo di Vatoua al Marchete di Mantova. 

(Archivio detto, Filza E. XXV « Roma •). 

V. Exc. haverh inteso dal Mag. suo Ambasciai ci strano caso acca- 
duto l'altra Dotte al nostro M. P. Arrelioo, che fu, su le due hore, 
sendo lui à cavallo , ferito da uno a piedi de due pugnalale nel 
petto , Tuna de quali è mortale ; tamen , con l'aiuto do Dio , spero 
che lo salveremo, che Dio le ne doni gratia , che può : quando 
altramente succedesse, V. Exc. faria perdita d'un sviscerato et bono 
suo servitore. Non si sa anchora dove vengi tal accidente, che 
colui fugite, et dovete far ad instanlia d'altri. Ma de già sono 
9 persone in prigione per tal caso , et credo che lotto se saperà, o 
che N. S. ne farà quella dimostratone che se deve per un tal 
homo. El Laocoonte sarà pre-sto in ordine , et in l' uno o 1' altro 
modo che riusca di M. Pietro, capitarà a mano de V. Exc; alla quale 
mi raccomando. Quae feliciier valeat. Dat. ut in lilteris (1). 
Di V. 111. D. 

humilis. Servit. 
Hie. Episc. Vasion. 

All'Ili. Sig. mio ci Sig. 
Marchese di Muntila. 

XXVII. - Francesco Gonzaga al Marchete di Mantova. 

Pietro Aretino è stato meglio de le sue ferite ; le quali , 

non ostante che siano nel petto, et profonde assai notabilmente, 
non di meno per virtù <f un medico qui, quale li ha adoprato un 
olio che è perfettissimo a ferite , è ridutt? in termine che non 
solo è fuor di pericolo , ma spera in breve restar libero. Io 1' ho 
visitato , et egli mi ha detto eh' io vogli esser contento de basar 
la mano a V. E. in nome suo, et raccordarli che e affetionatis- 
simo servitore Roma, alti 3 d'agosto J525 (2). 

(4) Cioè 30 luglio, Roma , 4525. 

(i) In un'altra lettera del medesimo, alla data del 25 agosto , trovo questo 
•ole parole : •< Pietro Aretino è come giiarrilo ». 
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XXVIII. - Il Marchete di Mantova a Fraooetco Gonaaga. 

Piacene che Pelro Aretino sii megliorato delle sue ferite, 

et sii fori di periculo ; che in vero mi dolea molto il caso suo, per 
baveri i nel numero de' miei cordiali amici. N'è piaciuto lo habbiatc 
visitato. Se più vi occorrerà andarvi , lo salutareti in nostro nome, 

dolendovi del caso, et allegrandovi sii redutto a bon termine - 

Marmirolo, li xi augusti 1525. 

XIX. - Fra Niccolò al Marchete di Mantova. 

Archivio dfttlo. Filza E. xxv « Roma » }. 

■ 

HI. et Exc. Sig. mio. 

M- Pietro Aretiuo è partito de qui , e credo verrà a far reve- 
renza a V. Exc. Nostro Signore in' ha comesso che molto lo 
raccomandi a quella : et tenendolo per suo servitore , tanto più 
l'ama , quanto più lo conosce deditissimo a V. E. Io mi estenderei 
più in essequir questa commissione di Sua Beatitudine , quando 
non conoscessi V. Exc. amar el predetto tanto servitore suo. 
N. S. non potria più caldamente pregarne V. Exc, nè a me imporre 
di scrivergliene. Alla buona gratia di quella molto mi raccomando. 
Roma , in Pai. ap. , xun octobris mdxxv. 
De Exc. V. 

S. Fra Nicolò. 

All'Ili, et EXC Si*, mio osM-r. 
ci Sig. Marchete «li Matta* . 
Cap Geo. 

XXX. - Il Marchete di Mantova a Francesco Gonzaga. 

Appresso volerne , che vedati de intendere insieme più 

che poteti de le compositioni di M. Pietro Aretino , così in prosa 
come in versi , et ne le fati haver , parlando di ciò con Maestre- 
Andrea piltor, quale intendemo ne tiene assai. Bene valete. Man- 
tue , primo decembris 4526. 
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XXXI. - Francesco Gooiaga al Mar che i e di Mantova. 



Li iadicii di quesl'aimo non sono ancor comparsi , et le 

cose de lo Aretino non si sono havute : ben Maestro Andrea 
dice di attendere ad metterli insieme , scrivendone ogni dì qual- 
che parte. Subito che li habbia , non mancbarò de indriciarle a 
V. E.: a la quale baso le mani, et io sua bona gratia , ec. Da 
Roma, alli xxx di decembre 4527 (1). 

*) Cioè 4826. 
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